
 

 

 
 
 
 

 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
          

 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

CASSIANVM – FIDELITAT 
 

Lien Mensuel de la Fraternité de l’Eglise Orthodoxe Serbe 
En Languedoc & Gascogne 

Bordeaux – Dénat d’Albi – Lectoure 
Nérac d’Albret – Tarbes - Toulouse 

 N° 225 
OCTOBRE 2020 

Fêtes de l’Église en octobre 2020 
 

Mardi 06 :  Conception St Jean Baptiste 
 

Mercredi 07 :  Ste Thècle 
 

Vendredi 09 :  Dormition St Jean, apôtre 
 

DIMANCHE 11 à l’église Ste Foy de Nérac : 

Solennité de l’Archange Michel 

Grand Exorcisme 

Vente de Charité Moniales de Minsk 
 

Mercredi 14 :  Protection Mère de Dieu 
 

Jeudi 15 :  Sts Cyprien et Justine 
 

Vendredi 16 :  St Denys 
 

Lundi 19 :  St Thomas, apôtre 
 

Samedi 24 :  St Philippe, apôtre 
 

Mardi 27 :  Ste Parascève 
 

Samedi 31 :  St Luc, évangéliste 
 
 

OFFICES dans nos ÉGLISES en octobre 2020 

 

TOULOUSE : St Saturnin 

  Samedi 24 à 7 h 

    

LECTOURE : St Gény 

  Dimanche 04 à 10 h  

Dimanche 25 à 10 h  

         

BORDEAUX : Sts Martial et Eutrope 

 Dimanche 04 à 10 h  

 Samedi 10 à 7 h  

    

NÉRAC : St Michel Ste Foy 

  Dimanche 11 à 10 h Saint Michel 

  Jeudi 22 à 7 h 

        

TARBES : St Aventin 

   Samedi 03 à 7 h  

   Dimanche 04 à 10 h 

         

DÉNAT d’ALBI : Prophète Élie St Denis 

   Lundi 05 à 7 h  

   Dimanche 18 à 9 h 45  

 

 

 



CALENDRIER ORTHODOXE OCTOBRE 2020 
  

 

 

 
 

 

 

Dimanche Grégorien/Julien  Épître Évangile Jeûne 

Je  01/18 St Exupère Eph 4,14-19 Marc 11, 27-33 *** 

Ve  02/19 St Janvier   Eph 4,12-25 Marc 12,1-12   * 

Sa  03/20 St Eustathe I Cor 14, 20-25   Matt 25,1-13   *** 

Di XVIIeme Après 

Exaltation T8 

04/21  II Cor 6,16-7,1 Matt 15,21-28 *** 

       

Lu  05/22 St Phocas Eph 4,25-32   Luc 3,19-22    *** 

Ma  06/23 Conception St Jean Baptiste Eph 5,20-26 Luc 3,234-4,1 *** 

Me  07/24 Ste Thècle   Eph 5,25-33 Luc 4,1-15 * 

Je  08/25 St Serge de Radonège Eph 5,33-6,9 Luc 4,16-22   *** 

Ve  09/26 Dormition de St Jean   Eph 6,18-24   Luc 4,22-30   ** 

Sa  10/27 Mémoire des Défunts   I Cor 15,32-45 Luc 4,31-36 *** 

Di     XVIIIème T1 11/28  II Cor 9,6-11   Luc 5,1-11 *** 

       

Lu  12/29 Ste Pétronille   Phil 1,1-7 Luc 4,37-44 *** 

Ma  13/30 St Grégoire d’Arménie   Phil 1,1-7   Luc 4,37-44    *** 

Me  14/01 Protection Mère de Dieu Phil 1,12-20 Luc 5, 12-19 *** 

Je  15/02 Sts Cyprien et Justine Phil 1-20b-27a   Luc 6,12-19 *** 

Ve  16/03 St Denys Phil 1,27-2,4   Luc 6,17-23 * 

Sa  17/04 St Hiérothée   I Cor 15,58-16,3 Luc 5,17-26   ** 

Di XIXème AP T2   18/05  II Cor 11,31-12,9   Luc 6, 31-36 *** 

       

Lu  19/06 St Thomas Phil 2,12-16a   Luc 6,24-30   *** 

Ma  20/07 St Julien Phil 2,16b-23   Luc 6,37-45 *** 

Me  21/08 Ste Pélagie Phil 2,24-30   Luc 6,46-7,01   * 

Je  22/09 St Jacques   Phil 3,1-8   Luc 7,12-30   *** 

Ve  23/10 Martyrs Légion Thébaine Phil 3,8-19 Luc 7,31-35 * 

Sa  24/11 St Philippe   II Cor 1,8-11   Luc 5,27-32   *** 

Di XXème AP T3   25/12  Gal 1,11-19   Luc 7,11-16   ** 

      *** 

       

Lu  26/13   St Benjamin de Kiev   Phil 4,10-23   Luc 7,36-50   *** 

Ma  27/14 Ste Parascève   Col 1,18-23    Luc 8,22-25   *** 

Me  28/15 St Lucien   Col 1,18-23   Luc 8,22-25 * 

Je  29/16 St Longin   Col 1,24-29   Luc 9,7-11   *** 

Ve  30/17 Prophète Osée   Col 2,1-7   Luc 9,12-18   * 

Sa  31/18 St Luc   II Cor 3,12-18   Luc  6,1-10   *** 

 

 

 

 

 

*** mange de tout 

 ** vin, huile, fruits de mer 

 * pas produit animal, vin, huile 

°° poisson, huile, fruits de mer    
 

 

 

 

 

 
 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

  

 
 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

MÉMOIRE ÉTERNELLE ! 
 

 

 

 
 ANNA Diamanti, épouse ALTOBELLI Constantino 

Née le 23.02.1944 à Veroli (Prov. De Frosinone près de Monte-Cassino 

(Italie) 

    Arrivée en France, en 1964, à Vénissieux Rhône 

    Mariée le 24.06.1966 

Un fils : MARCO, décédé tragiquement le 15.11.2002 et ne se remettra 

pas de ce drame, laissant son épouse Thérèse et 2 filles : Elodie et Lorine.  

    Née au ciel le 19.08.2020 à 6h15 au Centre 

    Hospitalier de Lyon-Sud à Pierre-Bénite 

    Elle était fidèle à toutes nos rencontres de Lyon 

    

 JACQUELINE Lorenzon, épouse LACOMBE 

    Née le 01.09.1943 à Parisot (Tarn) 

    Décédée le 122.07.2020 à Toulouse (31) 

    Fidèle de notre Paroisse St Saturnin 

 

 ANDRE Louis Gabriel DELENNE 

   Né le 30.10.1939 à Nîmes (Gard) 

   Décédé à Avignon le 14.08.2020 (Vaucluse) 

 

 MARIE-THERESE Barthes, épouse BONNAFOUS 

   Née le 22 septembre 1939 à Castres (Tarn)    

   Décédée le 09.08.2020 à Castres 

 

 ISABELLE Guilloux 

  Née le 23.04.1964 à Fougères (Ille-et-Vilaine) 

  Décédée à Saint Malo le 14 juillet 2020-08-15 

 

 LUCIENNE Dewaele, épouse DEBRUYNE 

    Née le 27.01. 1918 à Oxeleare (Nord) 

    Décédée le 07 07.08. 2020 à Monségur (33) 

    Mère de 8 enfants, 7 garçons et 1 fille 

Doyenne de nos fidèles.  

 

 



 

 

 

 
 

 

 
    

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Saints de France 
 

01 :  Saint Sever d’Avranches 

05 :  Saint Maurice d’Agaune 

07 : Sainte Thècle 

09 : Saint Eustoche de Tours 

11 : Saint Ismier de Grenoble 

14 : Sainte Germaine de Bar/Aude 

18 : Saint Apollinaire de Valence 

21 : Sainte Pélagie de Tinos 

22 : Saint Denys de Paris 

23 :  Saint Clair de Nantes 

30 :  Saint Aignan de Vence 

 

Saints de notre Doyenné  
 

02 :  Saint Grat d’Oléron 

08 : Saint Castor d’Aprt 

09 : Saint Ysar de Marseille 

10 : Saint Maxime de Riez 

11 : Saint Siffrein de Carpentras 

 Saint Faust de Tarbes 

18 : Sainte Dode d’Astarac  

 Sainte Foy d’Agen 

20 : Saints Prime et Félicien d’Agen 

24 : Saint Yves de Viviers 

29 : Saint Bertrand de Comminges 
  

 

Notre Site internet mis à jour chaque semaine :  
 

www.monasteresaintgeny.fr 
 

Contacts rapides par courriel : fosb.oc@orange.fr 

           

                   

- Funérailles d’Alexis sous-diacre  

 

http://www.monasteresaintgeny.fr/
mailto:fosb.oc@orange.fr


Alexei 
 
 

Comme l’a écrit le poète Eugene Evtouchenko, « Ce ne sont pas les Hommes qui meurent, mais les mondes 

qui les contiennent. » 

 

Alexei Gavriline, Aliocha pour ceux qui l’ont connu, né à Moscou dans ce qui était encore l’URSS en 

janvier 1967, rassemblait en lui plusieurs mondes, plusieurs vies, comme si un seul monde, une seule vie, 

ne suffisait pas au géant qu’il était. Ecartelé entre Orient et Occident, entre les Rolling Stones et Vladimir 

Vissotsky, entre Talking Heads et les chants liturgiques orthodoxes, Alexei naviguait depuis son 

adolescence moscovite entre rêves et réalités, à la recherche d’un Idéal qui réconcilierait Terre et Ciel et 

assouvirait son appétit de vie. Cet Idéal, il l’a trouvé dans la Foi et la prière, accueilli avec chaleur et amour 

inconditionnel comme l’Enfant Prodigue qu’il fut, par l’archimandrite Antoine du Monastère Saint Gény 

de Lectoure et par le Père Guilhem de l’Eglise Saint Saturnin à Toulouse. 

 

Aliocha, comme l’ont décrit mes amis Bea et Philippe, qui l’ont connu en février 1989, et l’avaient aussi 

accueilli à la gare à Paris, avec sa mère, après deux jours et demi de train en provenance de Moscou en 

janvier 1990, c’était « un beau colosse au regard clair, soulevant Philippe dans ses bras comme un bébé, 

ou engloutissant vodkas et cornichons russes assis en tailleur dans notre studio, (…) cet Aliocha qui aimait 

la vie et la croquait à pleines dents… ».  Aliocha, pilier de rugby, joueur international dans l’équipe 

Dynamo de Moscou, était bien d’une force herculéenne, capable de renverser la solide porte d’un 

appartement moscovite pour aller à la rescousse d’une amie qu’on lui avait dit en danger.  Capable aussi de 

supporter la blessure intense qu’il s’était infligée au genou, -en toute connaissance de cause car cela mettait 

fin à sa carrière de joueur international soviétique-, pour échapper aux trois ans de service militaire dans 

l’Armée Rouge qui l’aurait immanquablement envoyé se battre et mourir en Afghanistan.  

 

L’Occident fantasmé, mirobolant pour le jeune Soviétique qu’il était, il l’avait découvert lors d’un 

championnat de rugby – jeunesse- en Belgique alors qu’il était encore au lycée. Ce court voyage dans un 

monde nouveau était devenu son obsession : quitter l’URSS. Alors qu’on lui avait imposé l’apprentissage 

de l’allemand, il apprit l’anglais tout seul, dans la rue, en se mettant, -comme beaucoup de jeunes à qui le 

système ne convenait pas-, au marché noir. C’est comme cela que nous nous sommes connus, sur la Place 

Rouge, qui n’était donc pas vide. Il s’est approché de moi, il m’a demandé si je voulais lui acheter une 

montre Mickey Mouse, il a retroussé ses manches… il avait trois montres sur chaque bras ! Son rêve, c’était 

les Etats-Unis… sa réalité fut la France, un troisième monde, une troisième vie, une troisième langue qu’il 

apprit rapidement en lisant une édition bilingue franco-russe des nouvelles de Gogol et lors d’un aller-retour 

à Lamalou-les Bains, avec ma sœur Barbara…Au retour de cette journée, il connaissait tous les jurons 

possibles et inimaginables qu’un conducteur français puisse proférer, qu’elle ne m’en veuille pas de dire 

cela ! 

 

Mais quitter l’URSS n’a jamais signifié quitter la Russie pour Alexei. Comme beaucoup d’exilés russes, 

volontaires -comme lui- ou involontaires -comme Soljenitsyne-, la Russie c’est plus qu’un Etat au sens 

politique du terme. C’est un état émotionnel, psychologique, un attachement irrationnel, à la fois de chair 

et d’esprit, à cette terre russe (Ziémlia) vaste, sans limite d’horizons, de la steppe à la taïga ; à la nation 

russe (Narod), courageuse, qui se sacrifiera toujours ; aux traditions, à la langue russe, à la musique, à la 

poésie russe, et à la Foi orthodoxe (Viéra).  La Russie, Alexei l’a portée passionnément jusque dans les 

prénoms choisis pour ses enfants : Ivan, son fils ; et Katia, sa fille ; dans son amour pour les chansons 

tourmentées de Vladimir Vissotsky comme pour les nombreux chants traditionnels ; dans sa lecture avide 

du livre de Mikhail Boulgakov, Le maître et Marguerite ; dans cette valse Numéro 2 de Shostakovitch (que 

vous entendrez si tout marche). La Russie d’Aliocha n’était pas qu’un fil ténu, un  souvenir nostalgique, il 

la portait en lui constamment jusque dans la reconnaissance qu’il  m’a exprimée encore en juillet 2019, lors 

de notre ultime et émouvante rencontre, d’avoir éduqué autant que possible Ivan dans les contes russes, 

l’histoire russe, la musique russe et la foi orthodoxe, de lui avoir fait connaitre en 2002 Moscou et toute sa 

famille, son père, Victor Grigoriévitch, sa mère, Galina Vassilievna, son frère Sergei, et sa nièce Dacha. 

 



La Russie, il l’a retrouvée intégralement, telle qu’il la vivait, quand il a été touché par la Foi, qu’il a accepté 

cette grâce qui lui était offerte, qui lui ouvrait encore un autre monde, une autre vie. Il a accepté la Grâce 

et en retour il a été accepté inconditionnellement, pleinement, « tel qu’il était, comme il était et pour qui il 

était », selon les paroles de l’archimandrite Antoine, combattant ses « démons » (c’est le terme qu’Alexei 

a utilisé quand nous nous sommes vus en juillet 2019) mais dans la connaissance qu’il était pleinement un 

enfant de Dieu. Il était devenu sous-diacre et co-célèbrait la messe avec une grande humilité ; sa piété était 

authentique et fervente, hors du Temps et en-dehors du monde que nous connaissons. Lors de notre dernière 

rencontre, il a parlé de ses enfants, Ivan, Katia, de ce qu’il n’avait pas su être pour eux mais de comment il 

les aimait et priait pour eux tous les jours.  

 

La connexion spirituelle ne s’interrompt jamais chez les Orthodoxes : Alexei continuera encore dans ce 

nouveau monde, et dans cette vie nouvelle sans démon et sans souffrance, à aimer ses enfants et à prier 

pour eux. 

 

Je vous remercie d’être venu et pour ceux qui n’ont pu venir, de m’avoir écrit. Je vous laisse avec Silentium, 

de Fiodor Tioutchev, un des plus grands poètes russes. 
 

 

Silentium 
 
« Tais-toi, cache-toi et dérobe — tes pensées, tes sentiments. — C’est assez que dans le fond de ton âme 
— ils se lèvent et se couchent — comme les claires étoiles dans les profondeurs de la nuit. — Admire-les 
et tais-toi. 

 
« Le cœur peut-il s’expliquer ? — Un autre peut-il te comprendre ? — Comprendra-t-il de quoi tu vis ? — 
La pensée exprimée est déjà un mensonge. — En faisant jaillir la source, tu la troubles ; — bois-y 
longuement et tais-toi. 
 
« Sache vivre en toi-même ; — il y a dans ton âme tout un monde — de pensées mystérieuses, 
enchantées ; — le bruit du dehors les étoufferait, — les rayons du jour les aveugleraient. — Prête l’oreille 
à leur musique et tais-toi. » 
 

 

 

FENOUILLET - LAS VEGAS (Nevada) - WASHINGTON DC (USA) - MOSCOU (Russie) 

 

Son fils IVAN, sa fille KATIA 

Les Familles GAVRILINE, DUGANTI, LE LANDAIS, THEVENOT et leurs Alliés 

 

Ses frères et sœurs en Christ de la paroisse orthodoxe serbe St Saturnin de Toulouse et du Monastère St Gény de 

Lectoure dans le Gers vous font part du décès de :  

 

                          Alexei GAVRILINE 

       Né à Moscou (URSS) le 15 janvier 1957 

         Ancien Joueur international de Rugby, équipe Dynamo de Moscou 

             Equipe de Colomiers (31) 

                          SOUS-DIACRE DANS L’EGLISE ORTHODOXE 

 

Survenu accidentellement dans la nuit du 24 au 25 juillet à l’âge de 53 ans 

Ses obsèques ont été célébrées le 12 août 2020 au Monastère St Gény de Lectoure avec l’Office liturgique à 16 h 

avant d’être accompagné à sa dernière demeure dans la Chapelle des Saintes Reliques où il attend la Résurrection 

 

KATIA Graviline, sa fille et le Docteur Jean THEVENOT qui en qualité de parrain représentèrent toute la Famille 

et reçurent des condoléances des russes présents. 

 

Le samedi 22 août l’office des défunts a été célébré par le Père GUILHEM en l’église St Saturnin de Toulouse     

 

 MEMOIRE ETERNELLE ! 


